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Rapports d'activite des sections
pendant Tannee 1954

1. Section de La INeuveville

Spectacles. — L'activite de notre section pendant l'annee ecoulee

a consiste essentiellement, comme en 1953, ä organiser une Serie de

spectacles. L'idee de monter chaque annee quelques spectacles remonte
ä l'automne 1952. Dans le rapport que nous avons fourni sur cette
annee 1952, nous donnions de notre programme une definition que
nous pouvons reprendre aujourd'hui, puisqu'il n'a pas varie.

Nous voulions donner ä la vie intellectuelle et artistique de notre
petite cite, alors fächeusement sommeillante, quelque peu de vigueur
et d'eclat. Les etablissements d'instruction tiennent une place impor-
tante dans l'activite de La Neuveville. Elle se doit par consequent de

maintenir la vie de l'esprit ä un niveau qui corresponde ä ce role de

petite ville d'etudes, tout modeste qu'il est. Offrir au public neuve-
villois un programme de spectacles varies, attrayants, d'une belle

tenue et d'une valeur artistique et culturelle indeniable, c'etait un
moyen d'atteindre le but que nous nous proposions.

Six spectacles ont ete organises au debut de 1953. Une nouvelle
serie de six manifestations s'est deroulee pendant l'hiver 1953-54.
Une troisieme enfin, commencee l'automne passe, se terminera en

mars 1955. Ces manifestations ne peuvent avoir lieu qu'en hiver, seul

moment de l'annee ou il nous soit possible de reunir un auditoire
suffisamment nombreux. De ce fait, chacune de nos saisons de
spectacles chevauche sur deux ans, de sorte que notre rapport annuel
porte sur la fin d'une saison d'activite et le debut de la suivante.
Ainsi, dans le present rapport, on trouvera le reflet des derniers
spectacles de la saison 1953-54 et des premiers de la saison 1954-55.

181



La premiere manifestation de 1954 fut une conference de M.
Jacques Feschotte, homme de lettres, de Paris, qui vint nous entre-
tenir du docteur Albert Schweitzer. M. Feschotte, particulierement
bien place pour parier du docteur Schweitzer, puisqu'il est son ami
et qu'il a publie sur lui plus d'un ouvrage, traga du bienfaiteur un
portrait vivant du plus grand interet. Vint ensuite une soiree de

varietes, spectacle d'un genre bien different, comme on voit, — mais
il importe de varier autant que possible la composition de nos

programmes. Pour clore la saison, nous avions fait appel ä l'Orchestre
de chambre de Neuchätel, qui donna concert a la Blanche-Eglise,
avec un soliste de marque, M. Paul Sandoz, baryton.

La saison qui se terminera en mars de cette annee s'est ouverte
ä fin octobre dernier par la representation d'une comedie de M. G.
Sauvajon, « Treize ä table », que la troupe du Theatre de Lausanne
sut rendre avec allant et bonne humeur. A cette comedie gaie succeda

une piece assez sombre, « La Marie-au-gue », de M. Picard, donnee

avec beaucoup de talent par la troupe du Radio-theatre.

Notre troisieme saison de spectacles va done se terminer sous

peu. Cette experience de trois ans nous prouve que l'initiative prise
en 1952 etait heureuse. Elle a trouve aupres de la population un
echo favorable. Nos efforts n'ont sans doute pas ete inutiles. Cepen-
dant pareille entreprise demeure hasardeuse. Les distractions de toutes
sortes sont si nombreuses qu'il est difficile de placer nos spectacles
de fagon ä ne pas nuire ä d'autres et ä ne pas etre genes par eux.
Les spectacles des societes locales ou d'autres groupements, le cinema,
sans compter la radio et l'attrait de centres comme Bienne et
Neuchätel, nous prennent beaucoup de spectateurs. En ce qui concerne
les goüts du public, nous constatons qu'il marque une preference pour
le theatre. Les Conferenciers l'attirent ä condition de traiter un sujet
d'une brülante actualite. Quant ä la musique, eile a rarement les
faveurs d'un auditoire nombreux, quelque excellents que soient le

programme et les interpretes.

Assemblee generale. — La derniere assemblee generale de notre
section fut tres peu revetue. Nous nous attendions au contraire ä voir
nos membres y venir nombreux, pensant qu'ils tiendraient ä se ren-
seigner sur les projets du comite, sur la composition du programme
des futures manifestations, ä nous faire part aussi de leurs remarques,
de leurs souhaits ou de leurs critiques. Nous nous etions efforces de
rendre cette soiree attrayante par la projection de trois films, sur
Rodin, le douanier Rousseau et le mont St-Michel. Nous avons constate

avec regret que la majorite des emulateurs ne manifestent que
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peu d'interet pour notre activite. En effet, ä part le comite, seuls sept
membres de notre section se sont deranges pour prendre part ä nos
deliberations. II faut convenir que ce n'est pas encourageant.

Glossaire romand. — Repondant ä l'appel qui nous a ete adresse

par le Comite central, nous avons apporte notre contribution ä la

souscription ouverte en faveur du Glossaire romand. S'il est incontestable

que le Glossaire est une oeuvre d'un grand interet, il n'est pas
aise d'en convaincre quantite de personnes dont les preoccupations
sont aux antipodes de ces questions d'ordre linguistique. Aux yeux
de beaucoup de gens, ce qui n'est pas d'une utilite immediate ne
merite pas d'etre soutenu. Quoi d'etonnant. que le sort du Glossaire
les laisse indifferents

Souhaitons que cette encyclopedic de nos patois, des coutumes,
de la civilisation romande d'autrefois, soit rapidement acheminee vers
son achevement.

Le Comite.

2. Section de Bienne

1954 fut une bonne annee pour notre section. Si les manifestations

organisees ne furent pas tres nombreuses, elles furent toutes
suivies par un nombreux public de membres et d'amis variant de

quarante ä quatre-vingts participants.
Le 5 fevrier, nous recevions M. Philippe Monnier, le grand voya-

geur. II nous avait conduits «Au delä du Cercle polaire » l'annee
precedente et nous entrama cette fois en plein « Sahara, pays de la
soif ». Son expose fut vivant, interessant, instructif. II nous fit visiter
Timgad, cite romaine d'Algerie decouverte en 1880 et dont les ruines
sont encore mieux conservees que celles de Pompeii. II nous fit par-
courir les hauts plateaux et les steppes qui bordent le Sahara, nous
parla de la vie des Berberes qui vivent dans les oasis et de l'impor-
tance des points d'eau. Pour eviter la deshydratation du corps,
l'homme dans ces regions doit boire 8 ä 12 litres d'eau par jour, et il
s'agit d'une eau chargee de magnesie qui agit comme un purgatif.

A 1'oasis, l'eau est distribute aux cultures par des canaux et
chaque proprietaire a droit ä une quantite d'eau proportionnelle ä la
surface qu'il possede, exactement comme l'irrigation par les bisses
dans le Valais.
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Dans le desert, de temps en temps on rencontre une touffe
d'herbe isolee. Cette plante, pour pouvoir vivre, a du enfoncer ses

racines jusqu'ä une centaine de metres de pofondeur pour y trouver
de l'eau.

L'expose de M. Monnier fut agremente d'admirables diapositives
qui illustrerent ce voyage merveilleux.

Le 12 mars, Me Beley etait notre hote pour nous entretenir de

« La fragilite du temoignage en justice ». La psychologie, sa connais-
sance des hommes ont permis au Conferencier de trouver, dans sa

longue activite professionnelle, un champ merveilleux d'observations.
C'est le resultat de ses observations qu'il nous conta avec verve et
eloquence. II nous fit saisir les difficultes du juge de trouver la verite
dans un brouillamini de temoignages discordants, fantaisistes ou con-
traires ä la verite. II nous brossa avec humour quelques portraits de

temoins qui eurent le don de mettre son auditoire en gälte.
En octobre, grace ä l'initiative de M. Joray, directeur et president

de l'Institut jurassien, notre ville a eu la bonne fortune d'abriter
la Ire Exposition suisse de sculpture en plein air. 250 ceuvres, sur pres
de 2000 envoyees, furent retenues par un jury et exposees dans les

cours et sur les pelouses du college des Pres Ritter, ce qui fit un cadre
magnifique ä cette exposition.

Notre comite convia nos membres ä la visiter sous la conduite
de M. Joray. Nous avons assiste ä une magnifique legon d'art et plus
d'un participant fut heureux d'etre initie a la sculpture contempo-
raine. On peut ne pas tout approuver dans cette exposition, mais il
faut reconnaltre qu'apres les explications de notre cicerone, des ceuvres
qui nous paraissaient enigmatiques, voire grotesques, nous devinrent
presque sympathiques. II ne fallait qu'un peu secouer la poussiere
de nos prejuges et lentement l'Art faisait le reste.

A Tissue de la visite de l'exposition, une vingtaine de membres
se rendirent ä l'Hotel de la Gare oü devait se tenir notre assemblee
generale (retardee pour raisons de sante). Chacun commande le menu
ä son goüt et une ambiance sympathique regna. Le president central,
M. Rebetez, nous fit l'agreable surprise d'une visite inattendue et
accueillie par des applaudissements. Au cafe, quelques absents etant
venus nous rejoindre, le president ouvrit l'assemblee generale. Le
comite fut complete par la nomination de M. Kessi-Roblin au secretariat

et celle de Me Auroi. Nominations et rapports furent expedies
avec celerite. Le comite presenta le projet du programme etabli pour
celebrer le centieme anniversaire de notre section qui fut approuve.
Apres quelques paroles de Sympathie et d'amitie de notre president
central, l'assemblee fut levee.
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Le centenaire

Nos moyens financiers etant tres limites, il fallut restreindre le

cadre de cette manifestation.
Le 20 novembre, la ceremonie officielle debuta ä 16 heures en la

salle de l'Hotel de ville, oü une centaine de personnes s'etaient donne
rendez-vous. M. Ed. Baumgartner, maire et M. H. Kurz, directeur
des finances, representaient la Municipality alors que le Comite central

nous avait delegue son president, M. Rebetez et M. Dr Gueniat.
MM. Reusser et Chausse, presidents des deux grandes associations
jurassiennes, ainsi que les delegues de plusieurs sections sceurs et
societes romandes de Bienne nous honorerent de leur presence.

Apres l'allocution de bienvenue, le presdent de la section lut de

longs passages d'une etude sur l'activite de la section au cours de son
existence. M. Rebetez nous apporta les vceux et felicitations du
Comite central ; il nous dit sa joie d'assister ä cet anniversaire et nous
remit un cadeau tangible.

Nos membres veterans furent fetes et regurent un modeste
souvenir en temoignage de reconnaissance pour leur fidelite ä la section :

ce sont MM. Ed. Baumgartner, maire, Arthur Beuchat, Henri Estop-
pey, Werner Bourquin et Louis Aubert.

La ceremonie fut rehaussee par deux morceaux de piano joues ä

la perfection par M. Jacques Chapuis. II interpreta, ä l'ouverture de

la seance, la sonate Op. 27 de Beethoven et la clotura par la Premiere
toccata de H. Gagnebin. L'auditoire enchante reclama un bis.

Un aperitif d'honneur reunit les participants au Foyer du Theatre.
II fut le trait d'union entre la partie officielle et le banquet qui eut
lieu au Bielerhof sous la direction de Me Beley. Ce distingue major
de table reussit ä donner de l'entrain ä la soiree qui se prolongea assez

tard et se termina en chansons.

M. le maire Baumgartner nous apporta le message de nos auto-
rites et... une enveloppe bienvenue. Les societes romandes de Bienne,
la Vaudoise, la Fribourgeoise et la Neuchäteloise tinrent ä nous assurer

de leur amitie. Les presidents de nos sections sceurs, MM. Neusel

pour l'Erguel, Benoit pour la Prevote, Stalder de La Neuveville,
Mceschler de Tramelan, Reiser de Geneve et Kilchenmann de Bale

nous apporterent leurs felicitations et voeux.
Mile Rollier fut fleurie pour ses vingt ans d'activite au sein du

comite de la section.

Qu'on me permette de terminer ce bref compte rendu par un
court extrait du discours de M. Neusel :
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« Placee ä la frontiere linguistique du pays, la section de Bienne
a devant eile une grande täche qui n'est certes pas facile. C'est en
consideration de ce fait que la section de Bienne, poste avance du

Jura, nous est particulierement chere. Tel est le message d'affection
fraternelle que je suis charge de vous apporter au nom de la section

Erguel et du Vallon de Saint-Imier. »

A l'occasion de notre centenaire, le « Journal du Jura » avait
publie deux pages entierement consacrees ä l'Emulation. Les 70
convives eurent le plaisir de les trouver ä cote de leur assiette ainsi que
le « Coup d'ceil » sur les travaux de la section, imprime par MM. Chs

et W. Gassmann.
Je remercie ces Messieurs du « Journal du Jura » comme je re-

mercie encore toutes les personnes qui ont honore notre manifestation
de leur presence ou nous ont adresse des temoignages d'amitie ainsi

que celles qui ont contribue au succes de cette belle journee.

0. Poupon, president.

3. Section de la Prevote

En 1954, les mutations furent nombreuses dans notre section, si
bien qu'ä la fin de l'annee, nous avions perdu 20 membres. Cette
diminution importante provient surtout des transferts ä d'autres
sections ordonnes par le Comite central pour les emulateurs n'habitant
pas le district de Moutier.

Voici le detail de ces mutations :

Effectif au debut de 1954 235
Admissions ä l'assemblee de Bale 4
Transferts d'autres sections 9 248

Deces 3

Demissions 2

Transferts ä d'autres sections 28 33

Effectif ä fin decembre 1954 215

Nous comptons sur le proselytisme de nos membres pour
augmenter ce nombre qui n'est pas digne d'un district comptant 34
communes

Nous renvoyons le lecteur aux listes des deces et des admissions

que le Comite central publie dans le present volume et souhaitons
une cordiale bienvenue aux nouveaux membres.
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A part la demission regrettable de M. Pierre Gaibrois, corame
membre du comite de section, il n'y a pas eu de changement au dit
comite. Nous pesentons ä M. Gaibrois tous nos remerciements pour
les services rendus.

Le 7 decembre 1954, nous avons organise, ä Reconvilier, une
conference avec projections lumineuses donnee par M. Andre Rais,
Dr es lettres, archiviste. Sujet: « Images et tresors du Jura ». Le
Conferencier emmena l'assemblee dans un voyage ä travers le passe de

notre pays. Commentant de remarquables et nombreux cliches, M.
Rais parla des fouilles de Vieques, puis, remontant le cours de l'his-
toire, il brossa un vaste tableau du Jura qui nous permit de decouvrir
des richesses artistiques, culturelles et naturelles dont de nombreux
Jurassiens ignorent l'existence.

De chaleureux applaudissements exprimerent ä M. Rais la
reconnaissance des auditeurs.

A Tavannes, le 14 decembre, nous avons eu le plaisir d'entendre
M. Fritz Widmer, professeur ä l'Ecole normale de Delemont, nous
entretenir de son voyage en URSS. De magnifiques projections
lumineuses accompagnaient son recit captivant: visites ä des ecoles,
colleges, universites, au Kremlin, au Palais d'hiver ä Leningrad, etc.
Une salle comble applaudit vivement le Conferencier et chacun s'en

retourna avec des idees plus justes sur ce grand pays de 150 millions
d'habitants.

C'est egalement ä Tavannes que nous avons coopere avec quatre
autres groupements, ä l'organisation d'une conference avec films
donnee par M. Max d'Arcis, publiciste, ä Geneve, sur « L'Aide des

Nations-Unies aux pays sous-developpes et participation de la Suisse »

et ä l'exposition, egalement completee de films, des 8, 9, 10, et 11

janvier 1955. Ce fut tres interessant, mais malheureusement nous
n'avons pas reussi ä attirer le grand public.

Le Comite de section et son bureau se sont reunis plusieurs fois,
tantot ä Tavannes, Reconvilier ou Moutier.

Le president et le vice-president ont pris part ä la fete du cente-
naire de la section de Bienne. Ce fut une tres belle manifestation.
Merci ä M. Poupon, president, et ä tous nos amis biennois.

Le president a assiste ä l'entrevue reunissant les delegues de la
Commission des Monuments historiques et de la Societe jurassienne
d'emulation, du 13 octobre 1954, ä Bellelay, au sujet de la restaura-
tion de la magnifique eglise de l'ancienne abbaye. Le but poursuivi
n'est pas de creer une nouvelle eglise catholique, mais de rendre ce

monument interessant accessible au public. L'eglise de Bellelay occupe
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le deuxieme rang du canton quant ä sa grandeur ; elle vient imme-
diatement apres la collegiate de Berne.

C'est avec plaisir que nous avons constate que de nombreux Pre-
votois assistaient ä l'assemblee generale de Bale. Esperons que cette
bonne habitude se maintiendra.

Le president : Henri Benoit

4. Section de Berne

L'activite deployee par la section de Berne au cours de l'exercice
1954-55 est propre ä donner satisfaction aux plus difficiles. La
participation — qui a ete rejouissante — aux manifestations de la societe
tend ä le demontrer.

L'assemblee generale de printemps a eu lieu le S avril 1954. Elle
avait ä remplacer le comite ; elle a appele ä la presidence M. Theo
Chopard, journaliste. II est assiste par MM. Andre Möckli, vice-president,

Victor Guelat, secretaire, Marc Monnier, tresorier, Robert
Domeniconi, Jean Pequignot et Jean-Philippe Germiquet.

Jupiter Pluvius a malheureusement empeche la descente de l'Aar
ä bord d'un Kon-Ti-Ki bernois projetee pour le 22 mai. Une heureuse
occasion de resserrer les liens entre les Emulateurs s'en est allee au
fil de l'eau.

Fidele ä la raison d'etre de la Societe jurassienne d'emulation,
comme aussi ä une tradition de la section qui veut qu'elle consacre
une seance au moins aux problemes de notre langue, le comite a organise,

le 19 octobre, un « forum » sur le massacre et la defense de la
langue frangaise. Le sujet et la nouveaute de la formule avaient attire
un public considerable. Le debat a ete mene par MM. Theo Chopard,
Leon Degoumois, Maurice Henry et Georges Perrin auxquels avait
bien voulu se joindre M. Ch. Oser, Chancelier de la Confederation.
De nombreux Emulateurs ont contribue ä l'animer. Rarement entre-
tien n'a ete plus vivant, ni n'a mieux demontre combien les Jurassiens
de la ville federale ont le souci de leur langue. D'aucuns ont regrette
que le debat ait trop largement porte sur les problemes de traduction.
Mais quoi la traduction n'est-elle pas le pain quotidien d'une bonne
partie des Emulateurs de notre section et si elle est — ou devrait
etre — une ecole, cette activite ne concourt-elle pas aussi ä corrompre
le frangais de ceux qui la pratiquent De 1'avis general, cet entretien
n'a epuise ni le theme, ni la formule.
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Cette annee encore, St-Martin a ete fete avec quelque retard,
mais dans la plus amicale des ambiances. En cette soiree du 20 no-
vembre 1954, la grande salle de la Maison Bourgeoise etait comble.
A l'issue d'un diner fort bien servi, le toast ä la patrie jurassienne a ete

porte par M. Theo Chopard, president de la section. C'etait, pour
l'essentiel, un appel ä la concorde, une invite aussi ä ne pas negliger

pour des lendemains encore hypothetiques les täches d'aujourd'hui,
qui exigent la collaboration de tous les Jurassiens. Une comedie en

un acte de de Flers et Caillavet: « Le coeur a ses raisons » a ete
brillamment enlevee par la troupe du « Rideau de Lausanne ». Spirituelle

et alerte, eile a charme chacun. Comme ä l'accoutumee, « L'Ame
jurassienne» a brillamment soutenu sa reputation sous l'experte
direction de M. Grandjean. Comme il se doit, le bal a ete anime et
la tombola appreciee.

Le 15 decembre 1954, la section a organise une manifestation en
l'honneur de M. E. Pequignot, secretaire general du Departement
federal de l'economie publique, qui abandonnait ses fonctions ä la
fin de l'annee. Au cours d'un diner aux chandelles, M. Rubattel,
president de la Confederation, M. Henri Perret, ancien president du
Conseil national, M. J. Gressot, conseiller national, des magistrats de

l'ordre judiciaire, des fonctionnaires superieurs de l'administration
federale et de tres nombreux Emulateurs, les uns tres connus, les autres
moins, avaient tenu ä entourer Madame et Monsieur E. Pequignot.
Apres quelques chants tres frais executes par deux classes de l'Ecole de

langue fran^aise, M. Theo Chopard, president, a souligne quelques-
uns des grands merites de M. Pequignot, dont l'activite a embrasse
la periode la plus inquiete de l'histoire de la Confederation moderne,
et celle qui a ete accompagnee des plus grands bouleversements. Puis
M. Rubattel, president de la Confederation, dans une allocution tout
impregnee d'humaine chaleur, a exprime en termes heureux et que
seul le coeur peut dieter, la reconnaissance du pays ä ce fidele et
grand serviteur. M. J. Gressot a dit des choses fort bien senties avec
l'entrain qu'on lui connait, et M. A. Rebetez, president central de

1'Emulation, a rappele l'apport de M. Pequignot ä l'essor de notre
societe, a la defense et ä l'illustration du Jura. M. E. Pequignot a

remercie en termes emus — ce n'est pas un lieu commun — puis il a

egrene quelques souvenirs, emis certaines considerations, nees d'une
longue experience. Les Emulateurs se souviendront longtemps de ces
heures belles et emouvantes.

Enfin, le 22 fevrier, M. Theo Chopard a developpe la question
fort actuelle de la reduction de la duree du travail. Les valeurs que
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I'Emulation jurassienne s'est donne pour täche de defendre ne pou-
vant pas etre utilement servies sans loisirs, ce sujet n'etait pas etran-
ger aux buts que notre societe s'est assignes.

Theo Chopard, president.

5. Section de Bale

La section de Bale de I'Emulation jurassienne a deploye une
activite, en 1954, que l'on peut taxer de normale.

Les mois d'hiver voient la reunion hebdomadaire du Choeur mixte
et de la sous-section theätrale. Chaque dimanche, en outre, entre
17 h. et 19 h. un colloque facultatif a lieu au local de la societe.

En avril, nous avons eu, sous conduite, la visite de la poste
principale de la ville et nous avons pu nous rendre compte du travail
accompli par les divers rouages de cette administration (reception
des lettres et paquets, tri du courrier, acheminement, etc.). En mai,
ce fut une seance de films documentaires sur differents pays d'Europe,
et le genre de vie des habitants des lies Hawaii, du Mexique et du
Guatemala. Dans le courant du mois de juin, ce fut la course annuelle
d'un jour pour les membres et leurs families, avec Bad Ramsach,
dans le Jura bälois, comme but. En septembre, apres un travail pre-
paratoire intense, s'est deroulee dans nos murs l'Assemblee generale
de I'Emulation sur laquelle nous ne revenons pas, le rapport en de-
coulant paraissant dans les « Actes ». Rappeions simplement que les

Emulateurs bälois ont ete heureux et fiers d'organiser cette impor-
tante manifestation et ils souhaitent que tous les participants en aient

rapporte un agreable souvenir.
En automne, M. le Dr Rais, archiviste, nous captiva par sa

conference et la presentation de magnifiques cliches « Images et tresors
du Jura ». Le 11 decembre, dans la salle des fetes du Restaurant du
Jardin zoologique, s'est deroulee notre soiree et bal annuels. Cette
manifestation a reuni pres de 300 personnes et outre les delegations
de societes amies de Bale, nous avons ete heureux de saluer M. le

prof. Ali Rebetez, president central. Le Choeur mixte se tailla un vif
succes par la presentation de quatre chants, dont trois d'auteurs
jurassiens : « Ceux que j'aime » (Vuilleumier), « Bonjour Printemps »

(Devain) et « Mon pays chante » (Paul Montavon). Le directeur du
Choeur mixte, M. Henri Froidevaux, fut particulierement fete ä cette
occasion, vu qu'il c£lebrait la 25e annee de direction du choeur. Un
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modeste souvenir lui fut remis. La sous-section theätrale, dirigee avec
devouement par M. Rene Meyer, obtint egalement beaucoup de suc-
ces par la presentation d'une comedie en 2 actes de Desvallieres :

« Prete-moi ta femme ». Enfin, Mile Yvette Fresard fut specialement
applaudie pour ses productions musicales de haute valeur, la Rhapsodie

N° 13 de Liszt et trois danses bulgares de Bartok. Enfin, comme
toujours, le bal fut tres anime et une monstre polonaise conduite avec
brio par notre toujours jeune President central apporta une joyeuse
animation. Bal tres reussi ou les toilettes des dames firent merveille.

Pour terminer, la fete de Noel, reservee aux enfants, permit ä

notre jeunesse d'apporter de fraiches productions musicales ou autres.
La section de Bale s'est efforcee pendant l'exercice ecoule d'ceu-

vrer avec Constance pour l'amour de notre petite patrie que nous
desirons voir toujours mieux connue et mieux comprise. Nous formons
le vceu que le travail accompli le soit dans un seul but :

La grandeur du Jura qui nous est si eher.

Le Comite.

6. Section de La Chaux-de-Fonds

En cette annee du trentieme anniversaire de notre section, il nous
est particulierement agreable d'associer, dans un hommage reconnais-
sant et respectueux, nos deux predecesseurs, M. le Dr Joliat et M.
Ch. Rossel. Merci ä ces bätisseurs de l'Emulation chaux-de-fonniere
d'avoir, non seulement puissamment contribue ä sa creation, mais
encore de lui avoir donne une äme et d'avoir maintenu tres haut le
flambeau de 1847 A l'erudit, spirituel et tres competent Dr Joliat, ä

M. Ch. Rossel, aussi sensible que consciencieux, va toute notre
gratitude pour le beau travail accompli. Puissions-nous avoir, longtemps
encore, le privilege de les recevoir parmi nous et de pouvoir bene-
ficier de leur precieuse collaboration.

Toutefois, s'il nous est agreable de reconnaitre que l'activite de

la section est normale, que des travaux sont regulierement presentes,
que la tradition se maintient, il est tout de meme affligeant de cons-
tater que, ä part un noyau de fideles, la grande masse des Emulateurs
de La Chaux-de-Fonds se desinteresse de nos seances. Oh nous sa-
vons bien que ce n'est pas la premiere fois que le probleme de
disaffection vis-ä-vis de notre societe est pose ici. Nous ne pouvons que
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constater, helas, que cette tendance est generale et qu'elle cause de

graves soucis ä toutes les societes savantes. Le sport, le cinema, les

activites et les distractions de tous genres, qui sollicitent chacun d'entre

nous, sont pour beaucoup dans ce flechissement de l'interet pour les

choses de l'esprit. De plus, les maigres ressources d'une societe comme
la notre et notre souci de ne pas entrer en competition avec des

associations puissantes qui ont monopolise l'organisation des tournees
theätrales et des grandes conferences, ne nous permettent pas d'eten-
dre notre champ d'activite et de faire parier beaucoup de nous. Notre
but est modeste : communier dans un meme amour de la terre juras-
sienne, presenter des sujets historiques, litteraires, artistiques ou scien-

tifiques et, de temps ä autre, mettre sur pied une conference d'une

portee un peu plus generale et ouverte au public.
Cependant, malgre ces restrictions que nous sommes forces d'im-

poser ä nos manifestations, nous comprenons mal l'abstentionnisme
de la plupart de nos societaires. Une societe est ce que ses membres
la font, et ce n'est pas avec une douzaine de fideles presents ä chaque
seance, que nous pouvons esperer faire peau neuve. Nous comptons
sur la comprehension et sur l'amitie de nos collegues pour que la

flamme, que les pionniers ont su maintenir vivace jusqu'ä maintenant,
continue ä briller.

Nous nous en voudrions, malgre tout, de paraitre par trop pessi-
mistes, alors que l'activite de notre section a ete des plus fructueuses,
meme si ce fut en cercle restreint.

Janvier vit venir ä nous M. Gilbert Beley, greffier au Tribunal de

Delemont, qui nous parla du « temoignage et des temoins en justice ».
Pendant plus d'une heure, il tint les quelque 60 personnes qui garnis-
saient les gradins de l'Amphitheätre du College primaire sous le
charme de son expose ironique et profond ä la fois. L'orateur demon-
tra, une fois de plus, sa parfaite maitrise de notre langue et ses dons
de fin psychologue. Nous sortimes de sa conference convaincus que
le metier de juge est un metier des plus delicats et qu'il doit etre tres
difficile de baser un jugement sur des temoignages souvent aussi con-
tradictoires que fantaisistes.

M. Louis Burgener, directeur de l'Ecole secondaire du Val-de-Ruz,
ä Cernier, membre de notre section, avait accepte de nous parier, en
fevrier, de « l'enseignement secondaire en France». Excellemment
documente par un sejour fait dans un lycee de la region parisienne,
l'orateur nous fit saisir, ä l'aide de tableaux comparatifs, la portee des
reformes envisagees chez nos voisins et l'urgence qu'il y aurait ä les

imiter chez nous. Une discussion des plus nourries fit suite ä ce remar-
quable expose.
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La seance de mars fut consacree essentiellement ä liquider cer-
taines questions administratives. Elle se termina par la lecture, par
M. Ch. Rossel, de quelques pages d'auteurs jurassiens contemporains.

Nous eurnes le privilege et le plaisir de decouvrir, ä la seance
d'avril, un Paul Pequignot ä la fois poete et cosmopolite, erudit et
sensible. Et nous ne pouvons nous empecher de dire ici combien cette
decouverte nous a rejouis. C'est avec un art delicat et dans une fort
belle langue que notre collegue nous fit part de ses impressions d'un

voyage en Terre Sainte. Merci ä M. Pequignot d'avoir evoque des

paysages inconnus qui ont pourtant en nous une si profonde
resonance, et merci surtout d'avoir mele ä ces visions des reflexions per-
sonnelles d'une grande valeur poetique et spirituelle

En mai, ce fut le tour du Dr Joliat de nous entretenir d'un recent

voyage en Sicile. Ah qu'il est agreable de suivre sur les routes et les

sentiers de la grande ile, un guide qui nous presente Paestum, Taor-
mine, Syracuse ou Palerme dans un langage si familier et avec une
telle sürete dans l'erudition.

M. W. Wyser avait la gentillesse de nous accueillir, en juin, dans

son chalet. Nous profitons de la circonstance pour dire ici ä notre
hote toute notre reconnaissance pour la gracieuse et tres hospitaliere
tradition qu'il a instauree, de nous recevoir dans sa maison de cam-
pagne une fois l'an. II appartenait au president de presenter un petit
travail, ä propos de l'ouvrage revolutionnaire de Jean Grimod :

« Jeanne-d'Arc a-t-elle ete brülee » La presentation de cette these

pas tres orthodoxe, mais basee sur des documents qui ont la qualite
d'etre solides, sinon indiscutables, suscita une discussion tres animee.

Les quelques fideles qui s'etaient deplaces pour la seance de

juillet eurent le plaisir d'etre regus fraternellement et avec la plus
grande amabilite par notre vice-president, M. F. Pecaut, dans son
chalet de la Recorne. Au cours de cette soiree agreste, en un lieu ou
aucun bruit ne venait troubler nos deliberations, M. Paul Pequignot
nous donna la seconde partie de son travail sur son voyage en Terre
Sainte. Nous pümes ainsi feliciter, une fois de plus, notre ami pour
son reel talent d'evocation.

Septembre fut pour nous l'occasion de decouvrir un autre talent :

celui de M. V. Voumard, membre de notre section, industriel, licencie
es lettres et cineaste amateur. Avec M. Voumard, le terme d'amateur
prend toute sa signification originelle : celui qui aime. Car, c'est avec
amour et art, avec amour de l'art, que notre collegue a tourne deux
tres beaux films sur l'Italie et sur l'Espagne. La projection de ces
bandes en couleurs, commentees par l'auteur et accompagnees d'une
musique circonstanciee admirablement choisie, fut pour tous un regal.
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II est regrettable qu'une douzaine de personnes settlement aient cru
bon de se deplacer pour voir des productions d'une si rare beaute et
qui ont obtenu une distinction au Festival suisse du film amateur.

M. Ch. Rossel nous fit entendre, ä la seance d'octobre, quelques

pages de musique romantique. Nous devons ä la sensibilite et ä la
virtuosite de notre president d'honneur, d'avoir pu, pour quelques
instants, nous retremper dans l'ambiance de 1830. Que M. Ch. Rossel,
un de ces devoues toujours sur la breche, toujours pret ä nous apporter
du nouveau, soit ici remercie.

Une tres belle conference sur « la loi du rythme dans la nature »

nous avait dejä fait apprecier, en 1951, le talent et la science de M.
E. Neusei, ingenieur ä Saint-Imier et president de l'Emulation de

l'Erguel. En novembre, M. Neusei nous reveriait avec de remarquables
« reflexions sur l'evolution de l'Homme ». Parfait connaisseur de la
biologie, historien de grande valeur, notre hote d'un soir traga pour
nous, en un expose lumineux, admirable d'equilibre et de sens de la
synthese, les grandes lignes de l'histoire de l'Humanite. Comment
aurions-nous fait pour rester insensibles ä la profondeur des idees

exprimees et comment n'aurions-nous pas suivi M. Neusei dans ses

conclusions, lorsqu'il affirma sa confiance inebranlable en l'avenir du

genre humain et sa certitude dans la victoire finale de l'Intelligence
Notre souper-choucroute traditionnel reunissait, le samedi 11 de-

cembre, au Buffet de la Gare, une dizaine d'Emulateurs et leurs

epouses. Ce fut pour nous une agreable soiree de detente et l'occasion
de manifester, une fois de plus, notre attachement ä la « Vieille Dame
de 1847 » et ä son esprit toujours si vivant.

Voilä quels furent les evenements marquants de la vie de l'Emulation

chaux-de-fonniere en 1954.

M. Berberat, president.

7. Section de Neuchätel

L'annee 1954 a ete marquee par une activite tres variee autant
qu'instructive. Le 25 fevrier, M. le Dr R. Müller, dermatologue, mem-
bre de notre section, nous a presente un travail extremement interessant

sur les maladies de la peau. Ce domaine dont on parle beaucoup
mais qui est peu connu, nous a permis de suivre sur l'ecran, l'evolution
de diverses affections de la peau. Le Conferencier nous a demontre
aussi la gravite, souvent sans raison veritable que sont de nombreuses
manifestations, plus spectaculaires que serieuses, qui affligent nos sem-
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blables. Cependant on ne saurait negliger ces eruptions de l'epiderme,
car elles constituent tres souvent des indications precieuses sur le

comportement du corps.
Le 14 avril, c'etait un jeune, M. Ph. Ketterer, horticulteur-pay-

sagiste, qui vint nous parier d'un magnifique voyage fait ä Hambourg
ä l'Exposition internationale d'horticulture. Une tres riche collection
de cliches en couleurs nous a conduit dans un pays de reve, d'une
richesse picturale admirable, dans un decor adequat. La science au
service de la nature et la nature guidee par l'homme.

Le 27 juin, par un temps passable, mais beau pour cette annee
pluvieuse, le pique-nique annuel s'est deroule dans le site magnifique
des .Pontins. Grace ä l'amabilite de nos devoues nemrods de la route,
il fut possible de reunir une bonne centaine de participants. Un grand
feu pour les rotisseurs champetres, un grand-papa animateur par excellence

pour captiver les gosses, un terrain passable mais süffisant pour
les amateurs du ballon rond, il n'en fallait pas plus pour donner ä

cette journee un caractere familial de choix. Malheureusement une
pluie vint ecourter cette belle « landsgemeinde ».

Des septembre, au local, les joutes du match aux cartes ont repris

pour se terminer en fevrier pour l'attribution du challenge.
Le jour du Jeüne federal, la torree traditionnelle a eu lieu ä

Chaumont, ou, dans un brasier ad hoc, une hecatombe de saucissons

ont mijote ä la grande joie des gourmets.
Le 15 octobre, nous avons eu le plaisir d'entendre notre greffier-

poete jurassien, Me Gilbert Beley, venu nous parier du «Temoignage
et des temoins en justice ». Inutile de dire que les esquisses accom-
pagnees d'anecdotes savoureuses et dans la tournure de langage que
nous lui connaissons ont donne ä cette soiree un cachet vraiment
plaisant.

La soiree de Saint-Martin du 20 novembre, dans les salons de

l'Hotel Terminus, a connu une animation toute particuliere. Nous
avons eu le plaisir d'entendre, sous la direction de M. S. Puthod, pro-
fesseur, la troupe « La Muse » de Bienne qui joua « Reminiscence »,
un acte d'Andre Marcel. Cette piece est d'actualite et montre, helas,
la vie de nombreux couples modernes. Comme toujours la danse fut
ä l'honneur. Une tombola achalandee fit des heureux.

Enfin, le 18 decembre, notre sapin de Noel reunissait une
centaine de jeunes compatriotes et, toujours grace ä la parfaite
collaboration de nos deux confessions, M. l'abbe Beuret fit un Pere Noel
parfait, tandis que M. le pasteur Laederach parla de la signification
de Noel sous la forme d'un conte charmant.

Le meme soir, le souper annuel terminait l'activite de l'an de

grace 1954.
Henri Ketterer, secretaire.
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